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des soumissions pour la construction du câble Pacifique ; et, en outre, une 
let t re de M. Sandford Fleming au minis t re du commerce pressant l'émission 
de cette annonce. 

J ' a i l 'honneur d'être, 

Milord, votre obéissant serviteur, 

(Signé) J E R S E Y . 

C O N F É R E N C E D ' O T T A W A , 1894. 

N " 1. 

L E MARQUIS DE R I P O N AU GOUVERNEUR G É N É R A L DU CANADA, AUX 

GOUVERNEURS DES COLONIES AUSTRALASIENNES X L'EXCEPTION DE 

L 'AUSTRALIE OCCIDENTALE ET DU GOUVERNEUR DE LA COLONIE DU 

C A P . 

D O W N I N G S T R E E T , 28 j u in 1895. 

M I L O R D , 

1. Dans ma le t t re du 13 décembre dernier, je vous t ransmet ta i s plusieurs 
copies du rapport du comte de Jersey, sur les délibérations de la Conférence 
coloniale d 'Ottawa, et en outre plusieurs copies des délibérations de la Con­
férence elle-même. 

2. Depuis lors, les questions prises en considération à la Conférence on t 
été examinées et étudiées dans et par les dépar tements qu'elles concernaient, e t 
je suis en position main tenan t de vous faire connaître les vues générales du 
gouvernement de Sa Majesté sur les questions qui ont fait le sujet des trois 
résolutions présentées par le comte de Jersey concernant les relations 
commerciales ent re la Grande-Bretagne, le Canada, les colonies australa-
siennes, etc. 

S. Les deux premières résolutions ont pour objet le rappel de la législa­
tion, et l 'annullation de certaines st ipulations de t rai tés qui, dans l'opinion 
des délégués pouvaient empêcher la réalisation de la politiqne indiquée dans 
la troisième résolution ; je crois donc qu il est de mon devoir, en premier 
lieu, d'expliquer les vues du gouvernement de Sa Majesté pour ce qui a 
t r a i t à cette politique, avan t d 'entrer dans la discussion des deux premières 
résolutions. 

If. La troisième résolution, di t que : A t t e n d u que le meilleur moyen d'as­
surer la stabili té et le développement de l 'Empiré br i tannique consiste dans 
le ressèrement les liens qui unissent les colonies avec la Métropole et dans 
l'accroissement d'une sympathie et coopération prat ique dans tou t se rap­
porte au bien général : 

" E n conséquence, il est résolu : Que cette Conférence exprime son opinion 
en faveur d 'arrangements de douane entre la Grande-Bretagne e t ses colo­
nies, en ver tu desquels l 'Empire serait placé sur un pied plus favorable que 
pour les pays étrangers. 


